
L'intégration économique des pays de l'asie du Nord : réalité ou illusion? 

durant les années 80. Il serait plus pertinent de se demander si, en Asie du Nord, le 
commerce interne a progressé plus rapidement qu'il aurait « dû » progresser, étant 
donné les taux de croissance économique de chacun des pays membres, les distances 
qui séparent les partenaires commerciaux, les activités dans lesquelles chaque
économie possède un avantage comparatif et le caractère du commerce de chaque 
économie avec le reste du monde. Dans le cas de l'Asie du Nord, la mesure de Petri 
de la tendance au commerce intrarégional (que nous examinerons un peu plus ci-après) 
a augmenté de 20 % entre 1980 et 1992. J'estime, toutefois, que cette mesùre non  
seulement n'a pas augmenté plus qu'elle aurait dû, mais qu'elle a peut-être augmenté  
moins qu'elle aurait dû, compte tenu des critères que je viens d'énumérer. 

Commerce avec la Russie et l'AUS 

Les exportations de la Chine vers les républiques de l'AUS ne représentent que 
de 3 à 4 % des exportations de ce pays depuis 1985; les exportations du Japon vers 
l'AUS n'ont cessé de diminuer; elles sont passées de 2 % de l'ensemble des 
exportations du Japon en 1980 à 0,5 % en 1993; et dans le cas des NPI, ces 
exportations étaient à peine perceptibles. De façon générale, les importations de 
marchandises venant de l'AUS représentaient 1,5 % des achats du Japon à l'étranger 
entre 1980 et 1992, 5 % de ceux de la Chine, et un pourcentage négligeable de ceux 
des NPI. 

En 1990, seulement 30 % des exportations de la Russie étaient destinées à des 
économies de l'extérieur de l'AUS, et environ 50 % de ses importations venaient de 
l'extérieur de l'AUS. Par la suite, tant les exportations que les importations ont chuté 
de façon substantielle. Pour ce qui est du commerce de la Russie avec l'Asie, la Chine 
est le plus important partenaire commercial de ce pays; en 1992, 6,4 % des 
exportations de la Russie étaient destinées à la Chine, et 4,5 % de ses importations 
venaient de la Chine. Le Japon vient au deuxième rang; la même année, 3,6 % des 
exportations de la Russie lui étaient destinées et 4,5 % des importations de la Russie 
venaient du Japon35 . 

35  Source : Banque mondiale, Statistical Handbook  1993: States of the Former USSR, 
Washington, 1994. 
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